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Un président unique pour le Medef·NC 
SOCIAL. Ce midi, l'organisation patronale doit se choisir un nouveau chef. Et un seul : le Medef a mis fin à la présidence collégiale 
pour gagner en lisibilité et en efficacité dans une « période cruciale », marquée par « l'absence de cap » politique et social. 

J
our d'élection au Mede[ 
Hier soir au Méridien, près 
de 400 chefs d 'entreprise* 

etaient attendus pour choisir 
leurs représentants au comité 
exécutif 48 sièges, répartis 
par secteurs, dont une dou­
zaine accordés d 'office aux en­
treprises de plus de 200 sala­
riés. Cette instance, dont la 
composition définitive était at­
tendue dans la soirée, se réu­
nira ce matin au siège de l'or­
ganisation patronale pour elle­
même choisir un président. 
«Et son équipe! » précise d'em­
blée Daniel Ochida, un des 
quatre coprésidents actuels. 
Car en 2009, l'organisation 
s'était dotée d'une présidence 
collégiale, une manière de «ré­
partir la charge de travail, les 
responsabilités », mais aussi la 
pression syndicale. En octobre 
dernier, l'assemblée générale 
vote une nouvelle réforme des 
statuts : retour au président 
unique, qui proposera lui­
même l'équipe qui l'accom­
pagnera pendant tout son 
mandat au travers d'un comité 
directeur aux pouvoirs renfor­
cés. « Les gens aiment avoir 

une tête, reprend le patron 
d'OCR Notre principal objectif, 
c'est de gagner en lisibilité dans 
une période cruciale pour le 
pays ». 

LEROUX PAS CANDIDAT, 
OCHIDA « PEUT-ÊTRE » 
Hier soir, en assemblée géné­
rale, c'est d'abord le rapport 
moral de la plus ancienne des 
trois organisations patronales 
du pays, créée dès 1936, qui 
a été présenté. Le Medef y 
constate que « les signaux 
d'alarme persistent, tant sur la 
situation économique que sur ~ 
la situation sociale », insistant li! 
sur les comptes publics dans 
le rouge. Dans tous les sec­
teurs, (( les entreprises sont ob li- e 
gées de réduire la voilure, face ~ 

à. l'i~certitude sur l'av~nir ins- Après le vote des adhérents hier, les élus du comité exécut if éliront un président qui 
tltutlon~~l ~tau ralent:ssement pourra choisir une équipe de neuf patrons qui siégeront au comité directeur. 
de l' actrvzte », po urs mt l' orga-
nisation. «Il nous semble qu'un 
certain nombre de problèmes ne 
sont pas traités par nos élus, 
qui sont accaparés par la ques­
tion.du rlférendum, appuie Da­
niel Ochida. Ils en oublient de 
fixer un cap économique et social 
au pays. Sans visibilité, pas d'in-

vestisseurs, pas de relance de 
l'activité ... C'est toujours la 
même logique, et on là pour la 
rappeler». 
Dans le rapport moral, ou à la 
tribune, même discours : « Il 
faut que la Calédonie vive avec 
ses moyens », notamment en 

termes de santé. Le Medef ap­
pelle une nouvelle fois les élus 
à « maîtriser les dépenses », 
donc, mais tout en « mainte­
nant les investissements publics» 
synonymes de marchés pour 
les entreprises. Au nouveau 
président, dont le nom doit 

être connu ce midi, de porter 
ce message. Les candidatures, 
au sein du mmité exécutif, ne 
seront déposées qu' au ­
jourd'hui. << Ça ne se bouscule 
pas au portillon, vu la charge 
de travail», note Daniel Ochida, 
qui reste sibyllin sur son in-

Tontouta joue la carte écologique 
TIUlNSPORI'S. 
Covoiturage, tri et traitement 
de déchets, ombrières 
photovoltaïques ... La CCl 
présente plusieurs projets 
pour améliorer l'aéroport. 

électriques. La deuxième action, 
engagée en 2017, est l'obten­
tion d'une certification de bonne 
conduite en matière d'émission 
de carbone. En février 2018, 
l'aéroport de La Tontouta a dé­
croché le premier des quatre 
niveaux de 11\CA (Airport Car­
bon Certification). Le dernier 
niveau est réservé aux structures 
ayant atteint la neutralité entre 
émission et absorption de gaz 
carbonique. 

« Point vert », va être installée 
prochainement L'étape suivante 
sera le tri et la valorisation de 
ce qui peut l'être. 
Quatrième projet dans les car­
tons, la construction d'une cen­
trale photovoltaïque utilisant 
des ambrières qui vont protéger 
les parkings du soleil. n est 
prévu de recouvrir 8 400 m2 

de parking en panneaux. Ce 
projet, mené avec la société 
Quadran, s'inscrit dans le cadre 
du schéma de transition éner­
gétique. L'installation équivau­
dra à la consommation élec­
trique de 1 500 foyers. 
À noter que, le mardi 27 mars, _ 
sera organisée une journée de tl 
promotion de l'écomobilité sur ~ 
l'aéroport. if. 

tention de se présenter, que 
beaucoup lui prêtent D'autres 
avaient ces derniers mois, cité 
le nom de Didier Leroux, déjà 
président de 1978 à 1993, et 
qui avait demandé que l'âge 
maximal de la présidence soit 
relevé à 75 ans, peut-être pour 
pouvoir y prétendre. L'homme 
d'affaires, actif depuis plus de 
trente dans divers partis loya­
listes, ne devrait en fait pas 
être candidat, mais la rumeur 
a laissé entrevoir en quoi cette 
élection peut avoir une polarité 
politique.« On n'a pas travaillé 
pendant toutes ces années à 
l'indépendance de notre orga­
nisation pour remettre le Medef 
dans le giron d'un parti ou d'un 
autre, répond Daniel Ochida. 
je veux être clair: le Medef ne 
fait pas de politique, mais on 
interviendra à chaque fois qu'une 
décision politique a une incidence 
sur les entreprises ». 

Charlie Réné 
charlie.rene@lnc.nc 

*Le Medef-NC compte 429 adhé­
rents directs, dont des hodings, 

et d'importants syndicats profes­
sionnels, comme le FCBTP. 

Premier projet, le développe­
ment de l' écomobilité, baptisé 
Tontouta mo uv'. ll s'agit de di­
minuer l'impact environnemen­
tal des déplacements quotidiens 
des près de mille personnes 
qui travaillent à l'aéroport L'ac­
tion porte d'une part sur les 
trajets domicile-travail en dé­
veloppant le covoiturage, d'autre 
part sur les déplacements à 
l'intérieur même de la plate­
forme aéroportuaire avec l' équi­
pement en vélos et en voitures 

La troisième action porte sur 
l'optimisation des déchets. L' aé­
roport et ses annexes produisent 
chaque année 500 tonnes de 
détritus considérés comme non 
dangereux. Un tiers de déchets 
verts, maisaussidesernballages 
et des déchets organiques. Une 
petite déchetterie, appelée Ph.F. Parmi les projets, la couverture des parkings avec des ombrières photovoltaïques. 
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